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Deux mondes
se rencontrerrt

Derriere chaque etre: line vie, un sort, tin cceur

Le 10 septembre dernier, ä Riischlikon,
l'Armee du Salut de Suisse a repu un cheque

de 100 000 francs de la «Fondation
Prix Adele Duttweiler». II y avait lä les

representants des douze regions de la

Cooperative Migros qui entouraient,
comme on entoure une mere, Madame
Adele Duttweiler. II v avait lä les
representants de l'Armee du Salut de Suisse

avec ä leur tete son commandant, le Colonel

Chevalley. II v eut bien entendu des

discours, une impressionnante «laudatio»
ä l'adresse des salutistes. II y eut de la

musique gaie par une fanfare et un choeur
de salutistes. II v eut du soleil au milieu de

cette merveille qu'est le pare de l'Institut
Gottlieb Duttweiler, qui domine le lac de

Zurich.
Mais il y a plus que cela. II y avait l'esprit
de deux institutions assez extraordinaires.
Deux institutions qui mettent l'homme au

centre de leurs preoccupations. Deux
institutions qui ont ete creees et developpees -
on peut le dire, je crois - par des couples
tres unis: Gottlieb et Adele Duttweiler,
d'une part, William et Caterina Booth,
d'autre part. Deux institutions dont le

rayonnement ne cesse de croitre. Deux
institutions representant evidemment des

mondes, des buts et des moyens ires
differents, mais deux institutions qui, dans
leurs preoccupations respectives, mettent
en application ce qu'ecrivait G. Duttwei-
ler en 1961: «etre est tellement plus
important que faire.»
L'Armee du Salut est comme la Croix-
Rouge: tres mal connue et souvent
decriee. On connait ses guitaristes et leur
«cri de guerre» dans les restaurants (on
donne un franc, ou deux si le steak a ete
bon).
On connait ses marmites de Noel et ses

trompetistes transis. On connait les
exhortations publiques de ses evangelistes en
uniforme face au sourire narquois de

beaucoup de passants. Mais que sait-on
de plus? Sait-on ce qu'elle fait reellement
pour les oublies et les meprises de notre
pays, pour les paumes de notre civilisation?

Les multiples homes qu'elle gere
pour des femmes, des jeunes filles, des
vieillards, des enfants? Les centres d'ac-
cueil pour alcooliques et drogues? Les
secours distribues? En plus, bien entendu,
de ce qui constitue le but principal de
l'institution: 1'evangelisation? Les
salutistes ne sont pas de froids technocrates
de Taction sociale, car ils n'oublient
jamais que l'homme n'a pas seulement un
corps ä couvrir et un estomac ä remplir,
mais surtout un coeur ä rechauffer.
Pour le representant de la Croix-Rouge
suisse invite ä cctte manifestation, il y
avait lä matiere ä reflexion profonde... et
conviction que le choix du destinataire
du prix avait ete bien fait.

Jean Pascalis
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